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L undi 10 septembre. Il est
presque midi lorsque nous arri-

vons au quartier Rmili à la sortie de
Bougara, connu durant la décen-
nie noire comme étant une zone
interdite. Le quartier était interdit à
toute personne étrangère y com-
pris les forces de sécurité. Aujour-
d’hui, ce sont les enfants de ce
quartier qui sont presque «inter-
dits» d’école. 
Ici, notre but est de les rencontrer.
Pourquoi sont-ils interdits d’école
? Parce qu’ils sont soit nés au
maquis, soit venus au monde en
l’absence de leur père qui se trou-
vait dans les rangs des groupes
armés. Même si plusieurs cas ont
été déjà régularisés, d’autres
attendent leur tour. Ces enfants ne
sont pas inscrits à l’état civil, ils
n’ont donc pas d’existence légale.
Parfois, même le mariage de leurs
parents était illégal, les papiers
étant contrefaits par certains
agents de l’état civil qui tra-
vaillaient pour le compte des
groupes armés.

Quand l’école devient un…
rêve 

Ces enfants sont classées comme
victimes de la tragédie nationale,
mais la Charte pour la paix et la
réconciliation nationale n’évoque
leur cas dans aucun de ses articles.
Aujourd’hui, ces enfants, loin de
toute considération politique et
sociale, souffrent le martyre pour
être admis à l’école, un des droits
fondamentaux consacrés par la
Constitution et les conventions
internationales des droits de
l’homme. A ce rythme, leur inté-
gration sociale ne semble pas être
pour demain. Sans existence léga-
le, donc sans… école. 
A l’issue de notre discussion avec
les mamans et certains de ces
enfants, il s’avère que, finalement,
aucune des décisions du ministère
de l’Education nationale n’a été
appliquée. Aucune facilitation
administrative ne leur a été
accordée, comme annoncé déjà en
mai dernier par le ministre Ben-
bouzid. Pas d’extrait de naissance,
pas d’école ! Et il n’est pas ques-
tion de négocier avec les direc-
teurs d’école sauf s’il s’agit d’une
connaissance personnelle. Votre
enfant a été pourtant admis à l’é-
cole, sans aucune existence légale
? avons-nous demandé à une
maman. Le directeur connaît bien
le collectif de Bnat Fatma Nsou-
mer.

C’est grâce aux filles de cette 
association que le directeur a
accepté mon enfant à l’école,
nous répond-elle. 
En attendant les décisions de justi-
ce pour leur éventuelle régularisa-
tion, certaines familles comptent
alors sur leurs connaissances pour
scolariser leurs enfants. «La direc-
trice est de mon patelin», nous dit
une autre maman. 
La vie n’est toujours pas «rose»
pour d’autres. Car, ce ne sont pas
tous les directeurs d’école qui
enfreignent la loi. D’autres respec-
tent cette la loi même au détri-
ment de leurs enfants. «Ils ne peu-
vent pas risquer leur poste», nous
témoigne Mme Kezal, présidente
du collectif Bnat Fatma Nsoumer. 
A sa simple admission en classe
«sans papiers», le cauchemar est
loin d’être terminé. Quand l’élève
arrive à la classe d’examen, (désor-
mais ex-6e), il est automatique-
ment… exclu ! Il ne peut être

admis pour cet examen, dans la
mesure où il n’est pas répertorié
dans le fichier national des scola-
risés au niveau de la direction de
l’éducation. 

La promesse du ministère de
l’Education… en l’air

Amel, aujourd’hui une fillette de
11 ans, est venue au monde alors
que son père était au maquis et
activement recherché. Elle n’a
connu ni son père ni ses oncles
paternels ou maternels. Ils acti-
vaient tous au sein des groupes
armés. Ses parents se sont mariés
en 1994. «Mon mari avait pris
quelques jours de répit pour effec-
tuer les démarches pour le maria-
ge. Je savais qu’il était au maquis»,
nous raconte Fatiha, sa maman.
Agée de 31 ans à peine, la jeune
maman tente à chaque fois de se
réconcilier avec elle-même pour
dire que c’est mon destin, «el mak-
toub». Avec un peu de remords et

beaucoup de chagrin, la maman
continue de raconter : «Nous
avons organisé notre fête de
mariage le plus normalement du
monde. Il y avait l’imam pour lire la
fatiha et nous avons même officia-
lisé notre union au niveau de l’é-
tat-civil.» Pour cette jeune maman
qui nous a reçus à la maison de ses
parents, où elle vit actuellement,
elle avait bel et bien un acte de
mariage. Une surprise l’attendait
des années plus tard : elle prend
conscience que cet acte est… fal-
sifié ! 
«Je ne pouvais pas douter qu’un
acte de mariage pouvait être falsi-
fié, dans la mesure où j’avais mon
livret de famille.»

- Comment a-t-il pu être 
falsifié ?
- C’est simple, l’état-civil dans
cette région était presque
dépendant des groupes armés.
Il y avait en permanence un
agent qui activait avec ces
groupes et il prenait en charge
toutes les démarches de maria-
ge avec un cachet, également
falsifié, en sa disposition. 
- C’est-à-dire ? 
- Je vous donne l’exemple de
mon mari : il était impossible
de déclarer son mariage offi-
ciellement dans la mesure où il
était recherché par les forces
de sécurité. Et ainsi faisait-il
cela avec toute personne
recherchée qui désirait se
marier.

Mais Fatiha insiste sur le fait qu’el-
le ignorait toutes ces pratiques.
Elle en a pris conscience, dit-elle,
bien plus tard. «Moi, j’avais un
livret de famille. D’ailleurs, je
n’avais aucun problème pour mon
admission à l’hôpital lors de mon
accouchement en 1996.»

- Vous étiez encore avec votre
mari à cette époque-là ?
- Non, il est mort en 1995. A
ce moment-là j’étais enceinte.
En tout et pour tout, je n’ai
vécu avec lui qu’une année. 
- Comment l’aviez-vous su ? 
- C’est mon frère qui l’a
d’ailleurs enterré. Il activait lui
aussi avec les groupes armés.

Fatiha, à la mort de son mari, la
jeune maman, vit un véritable cau-
chemar. Sans livret de famille légal,
difficile d’enregistrer sa fille à l’é-
tat-civil. Mariée en 1994, ce n’est
qu’en 2001 qu’elle a pu avoir un
livret de famille authentique. 
Avant de continuer son histoire,
nous nous sommes permis de l’in-
terrompre pour qu’elle fasse 

Ils sont nés dans la clandestinité durant la décennie noire

Ces enfants interdits… d’école !
A Bougara, Ouled Slama ou dans d’autres régions, il y a encore des enfants qui ne sont pas admis à …

l’école ! Leur seul tort est que leur père, ou parfois leurs deux parents, activait dans les maquis avec les
groupes armés. Résultat : ils n’ont aucune existence légale. 

Les promesses du ministère de l’Education nationale de prendre en charge ces enfants pour leur scolarité
et même au niveau social, en leur facilitant notamment les démarches administratives pour leur entrée à
l’école, n’ont été finalement pas été tenues. Les familles concernées n’ont jamais rien vu venir. Il n’y a
jamais eu de note ministérielle destinée aux directeurs d’école pour accepter ces enfants. 

Certains de ces directeurs finissent, à titre humanitaire, par les accepter, mais ils ne peuvent pas passer
par la suite leur examen de 6e car n’ayant pas de papiers administratifs. 

Les magistrats et les avocats ont les mains liées puisqu’ils ne disposent d’aucune assise juridique pour
aider ces enfants. Le collectif des avocats dit trouver des difficultés pour régulariser leurs dossiers. Les
magistrats, eux, se limitent, en l’absence d’un article précis dans la Charte pour la paix et la réconciliation
nationale, à appliquer l’article relatif à l’affiliation du code de la famille. Pour eux, la charte a bel et bien
omis cette catégorie d’enfants.
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LL’’iinnnnoocceennccee  bbeerrnnééee..

Ce n'est pas
raison que…
LLÀÀ  OOÙÙ  IILL  VVAA,, l'Algérien emporte
ses points de vue comme il
emporterait sa trousse de toilette.
Au travail, lors des moments de
distraction, dans la rue, chez les
amis, au moment de ses
transactions… il est toujours là,
prompt à faire valoir ses avis et,
surtout, à les imposer au monde
qui l'entoure. Que ces avis soient
contradictoires, peu lui importe. Il
ne s'en rend même pas compte,
d'ailleurs. Qu'ils soient frappés de
nullité cela aussi lui importe peu. Il
ne s'en aperçoit, pour ainsi dire,
pas du tout. Que l'on juge ! 
Lorsqu'il est au volant de son
véhicule, il est vite énervé par tous
ces piétons qui traînent en passant
d'un trottoir à l'autre. Il hurle à qui
veut l'entendre que les hommes
civilisés savent, quant à eux,
traverser la route. Mais lorsqu'il est
piéton, il ne comprend vraiment
pas pourquoi les conducteurs sont
si pressés, pourquoi ils s'énervent
contre lui et, surtout, pourquoi ils
lui demandent de se presser. 
Lorsqu'il à la priorité et que
quelqu'un d'autre refuse de la lui
céder, il vocifère, gesticule, devient
souvent violent et agressif et, fort
de son droit, n'hésite pas à hurler
que les gens civilisés savent, pour
leur part, respecter la priorité. Mais
quand c'est lui qui oublie ou qui, le
plus souvent, refuse de céder la
priorité aux autres, et que les
autres se mettent à lui crier après,
à vociférer et à gesticuler, il les
regarde étonné de leurs réactions.
Après tout, dit-il, ce n'est pas la fin
du monde et puis, ajoute-t-il, les
gens civilisés savent, quant à eux,
fermer l'œil sur les petites erreurs. 
Lorsqu'il vend et qu'il n'a pas la
petite monnaie pour rendre le
reste aux clients, il garde le tout
sans même se donner la peine de
s'excuser. Il trouve, au contraire, ce
comportement tout à fait normal
et c'est la réclamation de certains
clients, fort peu nombreux, qu'il
juge anormale, par contre. Après
tout, se dit-il, ce n'est pas une
fortune qu'ils laissent avec deux
dinars ! Lorsqu'il achète et que le
commerçant ne lui rend pas la
petite monnaie, il réclame
rarement, mais ne cesse de s'en
plaindre autour de lui. Ce sont des
commerçants, insiste-t-il, et ils
n'ont qu'à faire la monnaie car on
ne prend pas l'argent des autres
de cette manière… c'est du vol ce
qu'ils font, etc. Deux dinars
chaque fois… ça chiffre à la fin,
hein !
Pour les plus jeunes d'entre-nous,
lorsqu'ils sillonnent les rues à
longueur de journée ou qu'ils
s'adossent durant de longs
moments contre les murs, et
regardent avec insistance passer
les femmes des autres, les sœurs
des autres et les filles des autres,
cela leur semble tout à fait naturel.
Si on leur fait la remarque, ils
sourient "normal !", disent-ils.
Lorsqu'ils surprennent les autres en
train de regarder leurs femmes,
leurs sœurs ou leurs filles, ils
rougissent, deviennent bleus de
colère et s'en vont ramener leurs
parents et leurs voisins armés
chacun d'un gourdin, d'une pierre
ou de tout autre arme blanche, et
déclenchent de ces bagarres
généralisées où l'on entend et où
l'on voit de tout.
Décidé à avoir raison, toujours
raison, partout raison et en tout
raison, l'Algérien oublie que ce
n'est pas raison que d'avoir
toujours… raison !

AA..  HH..

UN JOUR, 
UNE IMAGE

Par Abderraouf H.
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HORIZONTALEMENT
1. Cuirasses – 2. Anteméridien – Cales – Exclamation de surprise – 3.
Détention frauduleuse – 4. Brillant – 5. Offre publique d’achat – Moment ou
le gibier est achevé – 6. Danses du Brésil – 7. Os de la cage thoracique – 8.
République d’Europe – Barre d’acier – 9. Pronom réfléchi – Pour lier la
sauce – 10. Drame nippon – Adjectif démonstratif – 11. Manuscrit – Vallée
encaissée – 12. Met un film en scène – 13. Funeste.
VERTICALEMENT
1. Voitures de luxe – Zone du Sahara – 2. Esprit – Persévérance – 3. Mani-
fester par des cris – Ville de l’Ouest – 4. Déclaration – Concis – Espoir de
naufragé – 5. Oiseau au long bec – Dynamique – 6. Face de dé – Murmuré
– Chemises brunes – 7. Référence sportive – Enseignants – 8. Exclamation
– Sortis de l’œuf – A la plage – 9. (A la ) Tchin-tchin – Activité agricole.  

HORIZONTALEMENT
1. Faire une nationalisation – Rejoignit – 2. Psychique – Recasée – 3. Interjection – Crochets de boucherie – Autorisation – 4. Soutiens – Très utilisé – Symbole chi-
mique – 6. Tins secret – Affecté – Lancés sur le tapis vert – 6. Fin d’infinitif – Nettoyage – Opéra de Milan – 7. Tel un produit industriel – Iles en cercle – 8. Torpille –
Consterné – 9. Serrer la taille – Hésite –10. Revint – Etat de satisfaction – 11. Délicats  – Pierre du souvenir – Note dans la gamme – 12. Gouverne plus près du vent –
Gentleman cambrioleur – Argile – 13. Obtenue – Terre en mer – Décidé – 14. Tâche – Craquelée – 15. Stoppe – Située chez le notaire – Balles de service.

VERTICALEMENT
1. Tracassés – Fruit – 2. Supplices – Squame – 3. Ville française – Scories poreuses – 4. Epuisé côté liquide – Condiment – Champion – 5. Personnel – Technique de
gravure – Bugle – 6. Revenants – Assaisonna – 7. Légumineuse – Pleines de miettes – Titre ottoman – 8. Ressorti – Agence de presse – Mesure chinoise – 9. Désavan-
tagée – Charges à payer  – 10. Eut une émotion – Très léger – Terre et mère – 11. Argent au labo – Carapaces d’oursins – Ecolier – 12. Met plus haut – Choisi par les
siens – Spécialiste de l’otite – 13. S’échangent à Bucarest – Couverte de plaques – Aspire – 14. Cachet de cire – Sac à provisions – 15. Accumulas – Estimes.

Credo
Manger anglais

Squaw

Joli mois
Opéré

Charpentu

Marque l’absence
Missive
Frustré

Tisse
Propres 

à une langue

Futur gradé
Lac américain

Ville des Pays-Bas

Risque
Somme
Effilocha

Sages
Cheville
Tenter

Chaume
Oubliée
Pulsions

Aluminium
Incroyable

Plante

Traits
Peuvent donc voler

Grecque

Voyant
Répand
Troublé

Naturels
Connaît

Cours courts

SOLUTION
MOTS CROISES

N° 734

HORIZONTALEMENT

PHENOMENE 
LUT – HUM – S
AMAS – NUIT
FI – EPIES –
OLIVES – OR
NIGER – CLE
DAN – OREES 
STATUES – P

– IRA – GARE
POEME – ROC
UN – PRO – UT
R – COINCEE
SCENE – ARE

VERTICALEMENT

PLAFONDS – PURS 
HUMILIATION – C

ETA – IGNARE – CE
N – SEVE – TAMPON
OH – PEROU – ERIE 
MUNIS – REG – ON –
EMUE – CESAR – CA
N – ISOLE – ROUER
EST – RESPECTEE 

SOLUTION N° 734

SOLUTION MOTS FLECHES N° 734
– EPOPEES 
ELAN – PLI
PIRATAIT
AM – GRISE
NECROSE –  

CRIEE – SA
HAN – NU – V
E – TRENTE
MARI – ION
EDE – ETUI 

NO – CREER
TSARS – ES

VerticalementHorizontalement
EPANCHEMENT
ELIMERA – ADOS
PAR – CINTRE – A
ONAGRE – RI – CR
P – TROENE – ERS 

EPAIS – UNITE –
ELISES – TOUEE
SITE – AVENIRS 

Mots croisés 9/9 n° 735

Mots croisés 9/13 n° 735

HORIZONTALEMENT

ABSENTEE – CHACAL
BRUNET – CARENE – I
BEAT – CERBERE – RE
AFNOR – CIRES – COS
T – TUAMOTU – ECOTS
INERTIE –THERMIE
AA – ETRURIE – EP – S 
LIT – RARE – PAPAS – 
– VOYAGEUR – MICHE 
DERAPE – SECANTES
ETOLE – ASPIREE – T
MENT – IRISER – RAI
E – TABLER – LEV – IM
NIO – LESAS – RUINE
TE – FES – SIR – ENEE

VERTICALEMENT

ABBATIAL – DEMENT
BREF – NAIVETE – IE
SUANTE – TORONTO –
ENTOURE – YALTA – F
NE – RATTRAPE – BLE
TTC – MIRAGE – ILES 
E – ECOEUR – ARES –
ECRIT – REUSSIRAS 
– ABRUTI – REPS – SI
CREE – HEP – CIEL – R
HERSEE – AMARRER –
ANE – CREPINE – VUE
CE – COMPACTER – IN
A – ROTI – SHE – AINE
LIESSES – ESTIMEE
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JEUX

Par Mahmoud MEDJOUBI
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HORIZONTALEMENT
1. (S’) S’époumoner – 2. Habillé – Enleva – 3. Décélérations – 4. Travail de
couturière – 5. Article arabe – Crochets de boucherie – 6. Pronom personnel –
7. Situées à l’étude – 7. Non portées – Distingué – 8. Chefs d’atelier – 9.
Collège anglais – Riche ou facile.

VERTICALEMENT
1. Transgressée – 2. Poisson coloré – 3. Pays de l’or noir – Lutte japonaise –
4. Tour complet d’une spirale – Pour transporter les canassons – 2. Traverse
la Sibérie – 6. Aida – 7. Hébergées – Eclat de rire – 8. Quart chaud – Liquides
de végétaux – 9. Détruit – Ville d’Italie.

HORIZONTALEMENT

APPARIERA
DRAPE – NIL
AIGRETTEE
PANE – ORL –
T – ETETE – C
AI – ETAMER
BLE – ELIRE

LETS – ESSE
ETAIES – ER

VERTICALEMENT

ADAPTABLE 
PRIA – ILET
PAGNE – ETA
APRETE – SI

REE – ETE – E
I – TOTALES 
ENTREMIS – 
RIEL – ERSE
ALE – CREER

SOLUTION  N° 734
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TÉLÉVISION

Programmes
Sur Arte à 19h40 :

Mulholland Drive
Film américain, 2001.
Avec Naomi Watts,
Laura Elena Harring,
Justin Theroux…
Hollywood. Une nuit, sur
une route déserte, une
jolie brune est braquée
par le chauffeur de sa
limousine, que vient
violemment percuter
une autre voiture. Seule
rescapée, la jeune
femme, frappée
d’amnésie, s’éloigne
hagarde du lieu de l’accident pour trouver refuge dans
un appartement vide. C’est là que la découvre la
blonde Betty Elms, comédienne en herbe qui vient de
débarquer de sa province pour passer des auditions.
Pendant ce temps, dans un studio de cinéma, Adam
Kesher, réalisateur en vogue, est furieux de se voir
imposer l’actrice principale de son prochain film par
une obscure mafia...

Sur TMC à 19h45 :

La momie
Film américain, 1999.
Pour avoir osé ravir la
jeune maîtresse du
pharaon Seti, le grand
prêtre de Thèbes,
Imhotep, est momifié
vivant et enseveli
dans une crypte
secrète
d’Hamunaptra, la cité
des Morts. Trois
millénaires et demi
plus tard, en 1923 exactement, un mercenaire
américain, Rick O’Connell, a découvert le sanctuaire,
défendu par une tribu nomade, qui massacre ses
hommes. Lui s’en sort miraculeusement. Quelque
temps après, au Caire, il échappe à la pendaison grâce
à une jeune égyptologue, Evelyn Carnahan, qui
l’engage comme guide pour la conduire à Hamunaptra
avec son frère Jonathan...

Sur TPS Cinéstar à 19h45 :

Tequila sunrise
Film américain, 1998.
Avec Mel Gibson, Michelle
Pfeiffer, Kurt Russell…
Ex-dealer, Dale McKussic
n’a plus aujourd’hui,
qu’une ambition : oublier
son passé trouble en
élevant paisiblement son
fils. Mais la police
fédérale, persuadée qu’il
poursuit discrètement ses
activités, s’acharne encore sur son cas. Ainsi, Maguire,
un agent du Bureau des narcotiques, le suit-il comme
une ombre. Une surveillance rapprochée d’autant plus
embarrassante que Dale est sans cesse contacté par
d’anciens associés ou clients, qui désirent faire affaire
avec lui et s’étonnent de sa reconversion...

Sur Ciné Cinéma Premier à 19h45 :

Sahara
Film américain,
2005.
Avec Matthew
McConaughey,
Penelope Cruz,
Lambert Wilson…
Avec son inséparable
partenaire et ami,
Dirk, explorateur,
scientifique et
aventurier, se lance
dans une chasse au
trésor qui va les conduire dans les régions les plus
reculées d’Afrique, sur les traces d’un navire
mystérieusement disparu avec sa cargaison secrète. Ils
vont rencontrer le Dr Eva Rojas, une femme médecin
persuadée que le trésor caché a un lien avec une
menace redoutable pour le monde...

Le fil à films
AUJOURD’HUI

07.30 : Téléshopping
08.25 : Les vacances de
l'amour 
09.30 : Beverly Hills
10.25 : Le destin de Lisa
11.00 : Attention à la
marche !
12.00 : Journal 
12.50 : Les feux de
l'amour
13.40 : Deux mariages de
trop 
15.25 : Oui chérie !
15.50 : Méthode Zoé
16.45 : Le destin de Lisa
17.20 : Un contre 100
18.10 : La roue de la
fortune
19.00 : Journal 
19.50 : Sauveur Giordano
- Téléfilm français avec
Julie Bataille.
21.30 : Preuve à l'appui
23.20 : Vol de nuit 
00.30 : Sept à huit

08.15 : Amour, gloire et
beauté
08.40 : C'est au
programme
09.50 : Motus
10.25 : Les Z'Amours
11.00 : Tout le monde
veut prendre sa place
12.00 : Journal
13.00 : Toute une
histoire
14.00 : Le Renard

17.10 : 60 secondes
pour rire
17.50 : On n'a pas tout
dit
19.00 : Journal
19.50 : Cold Case :
affaires classées - Série
américaine.
22.10 : Mots croisés 
23.55 : Journal de la nuit
00.25 : Musiques au
cœur 

07.40 : Plus belle la vie
08.10 : C'est mieux
ensemble
08.30 : La famille
Serrano
09.25 : C'est mieux le
matin
10.15 : Côté cuisine
10.40 : Journal
12.00 : 30 millions
d'amis collector
12.45 : Inspecteur
Derrick
13.45 : Knock
16.00 : C'est pas sorcier
16.35 : Des chiffres et
des lettres
17.05 : Questions pour
un champion
17.35 : Journal
19.20 : Plus belle la vie
19.55 : Vie privée, vie
publique
22.00 : Soir 3 
23.40 : The Shield
00.30 : Libre court
01.20 : Plus belle la vie
01.45 : Soir 3

08.10 : M6 Boutique
09.05 : Star6 Music
10.05 : Popstars
10.50 : La guerre à la
maison
11.20 : Malcolm
12.10 : Friends
12.35 : Les secrets du
silence  
14.30 : Majorque, île
d'amour
16.10 : Les 100 journées
qui ont bouleversé la vie
des stars
17.05 : Veronica Mars
18.05  Popstars
19.05 : Etes-vous plus
fort qu'un enfant de 10
ans ?
19.50 : D&Co : une
semaine pour tout
changer
21.20 : Nouveau look
pour une nouvelle vie
22.10 : Chaos

09.15 : L'effet papillon 
09.45 : Dérapage
11.25 : Les Guignols
11.40 : L'édition spéciale
12.55 : Président
15.30 : Ivresse et
conséquences
17.10 : L'album de la
semaine
17.20 : Les Simpson

17.45 : Le JT 
18.10 : Le grand journal
18.55 : Les Guignols
18.10 : Le grand journal,
la suite
19.50 : Nos enfants
chéris 
21.00 : Indigènes
23.00 : Desperate
Housewives

18.00 : Histoire du look 
18.45 : Arte Info 
19.00 : Le journal de la
culture 
19.15 : Les aventures
culinaires de Sarah
Wiener 
19.40 : Mulholland Drive
- Film franco-américain
avec Naomi Watts.
22.00 : Les premiers
astronautes
22.55 : La Havane : une
vie dans les ruines 
20.25 : Arte info 
00.35 : Tracks 

09.15 : Les enquêtes
impossibles
11.05 : Drôles de gags
11.30 : Les nouvelles
filles d'à côté
11.55 : Les vacances de
l'amour
12.45 : Drôles de gags
13.25 : Le Saint
14.15 : Le refuge

15.55 : Drôles de gags
16.20 : Jayce et les
conquérants de la lumière 
17.10 : Initial D
17.35 : Rave master
18.05 : Dragon Ball Z
18.55 : Demain à la une
19.45 : Primary colors

09.00 : Rick Hunter
10.40 : Alerte Cobra
12.35 : Hercule Poirot
14.20 : Cold Squad
16.00 : Rick Hunter
17.45 : Alerte Cobra
19.30 : TMC infos tout en
images
19.45 : La momie
21.45 : Godzilla

10.00 : Music Clips
10.30 : Dar familia
12.30 : Cousina -
Emission culinaire
13.00 : Min ajlika habibi
- Feuilleton mexicain
14.00 : Dar familia
16.30 : Plus belle la vie
17.30 : Dar familia
18.20 : Ibtihelète de Lotfi
Bouchnak
18.35 : Les annonces de
Moncef Dhouib
19.00 : Ihlem
20.30 : Dar familia - la
Quotidienne
21.00 : Con Express -
Film
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DEMAIN

09.30 : Beverly Hills
10.25 : Le destin de Lisa
11.00 : Attention à la
marche !
12.00 : Journal 
12.50 : Les feux de
l'amour
13.40 : Conduite coupable  
15.25 : Oui chérie !
15.50 : Méthode Zoé
16.45 : Le destin de Lisa
17.20 : Un contre 100
18.10 : La roue de la
fortune
19.00 : Journal 
19.50 : Les experts :
Miami - Série américaine
avec David Caruso.
22.20 : Le droit de savoir
23.45 : Amen 

10.25 : Les Z'Amours
11.05 : Tout le monde
veut prendre sa place
12.00 : Journal
12.55 : Toute une
histoire
14.00 : Le Renard
17.10 : 60 secondes
pour rire
17.50 : On n'a pas tout
dit
19.00 : Journal
19.50 : Notable donc
coupable - Téléfilm
français.
21.25 : Faites entrer
l'accusé

22.55 : Journal de la nuit
00.25 : Musiques au
cœur 
23.15 : Histoires courtes  

08.35 : La famille
Serrano
09.25 : C'est mieux le
matin
10.15 : Côté cuisine
10.40 : Journal
12.00 : 30 millions
d'amis collector
12.45 : Inspecteur
Derrick
15.00 : Outremers
15.30 : Lucky Luke
15.55 : C'est pas sorcier
16.35 : Des chiffres et
des lettres
17.05 : Questions pour
un champion
17.35 : Journal
19.20 : Plus belle la vie
19.50 : Ennemis
raprochés
21.50 : Ce soir (ou
jamais !)
22.00 : Soir 3 
22.25 : Ce soir (ou
jamais !), suite
23.40 : The Shield

10.05 : Popstars
10.50 : La guerre à la
maison
11.20 : Malcolm

12.10 : Friends
12.35 : Ma fille, mon
espoir  
14.30 : Majorque, île
d'amour
16.10 : Les 100 journées
qui ont bouleversé la vie
des stars
17.05 : Veronica Mars
18.00 : Popstars
19.05 : Etes-vous plus
fort qu'un enfant 
de 10 ans ?
19.40 : Kaamelott ou
décrochages
19.50 : Derrière
l'uniforme, les soldats 
du feu
21.55 : T'empêches tout
le monde de dormir
00.15 : Capital

09.30 : Surprises
09.35 : La raison du plus
faible 
11.25 : Les Guignols
11.40 : L'édition spéciale
12.45 : Le journal des
sorties des jeux vidéo
12.55 : Desperate
Housewives
14.20 : Big Love
15.25 : 666 la
malédiction 
17.10 : L'album de la
semaine
17.20 : Les Simpson
17.45 : Le JT 
18.10 : Le grand journal
18.55 : Les Guignols
19.10 : La grande soirée

Champions League 
19.45 : Football :
Lyon/Glasgow Rangers 
21.40 : Football : les
autres rencontres de la
soirée

18.00 : Histoire de look 
18.45 : Arte Info 
19.00 : Le journal de la
culture 
19.15 : Les aventures
culinaires de Sarah
Wiener
19.45 : Une HLM écolo -
Documentaire allemand
de Rolf Schlenker.
20.30 : Sortir de
l'impasse
21.50 : Che Guevara
22.40 : Ernesto "Che"
Guevara, le journal de
Bolivie

09.15 : Les enquêtes
impossibles
11.05 : Drôles de gags
11.30 : Les nouvelles
filles d'à côté
11.55 : Les vacances de
l'amour
12.45 : Drôles de gags
13.25 : Le Saint
14.15 : Venise est une
femme
15.55 : Drôles de gags
16.20 : Jayce et le
conquérants de la lumière 

16.45 : Les chevaliers du
Zodiaque
17.10 : Initial D
17.35 : Rave master
18.05 : Dragon Ball Z
18.55 : Demain à la une
19.45 : Objectif Terre,
l'invasion est commencée 
21.10 : Journal
21.25 : Danger en haute
mer

09.00 : Rick Hunter
10.40 : Alerte Cobra
12.35 : Hercule Poirot
14.20 : Cold Squad
16.00 : Rick Hunter
17.45 : Alerte Cobra
19.30 : TMC infos tout en
images
19.45 : Shanghai kid 2
21.40 : Close to home

13.00 : Plus belle la vie
12.30 : Dar familia - Live
14.30 : Cuisine/Couzina -
Emission culinaire
15.00 : Ihlem-Rediffusion
15.30 : Dar familia - Live
18.20 : Capsule
religieuse 
18.25 : Chebek
18.30 : Ihlem
19.00 : La quotidienne
20.30 : Porti - Feuilleton
mexicain 
22.00 : Chebek -
Rediffusion
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attention à ses dires devant Amel,
encore jeune pour se soucier des
agissements des adultes. Elle rit :
«Ne vous inquiétez pas, elle est au
courant de tout, au même titre
que ses cousines et ses voisines qui
vivent la même situation.» 

- Ce n’est donc pas un secret
de famille ? 
- Non, surtout pas cela. Tout le
quartier est dans le même cas.
La majorité des hommes était
au maquis et, actuellement,
toutes ces femmes que vous
voyez là sont veuves.

Fatiha raconte en présence de sa
mère, celle-ci n’arrête pas d’ho-
cher sa tête pour accentuer son
chagrin. La jeune maman dit avec
fierté qu’elle a pu régler le problè-
me de l’existence légale de sa fille
à quelques jours de la rentrée des
classes. Autrement, Amel aurait
vécu le cauchemar comme des
centaines d’autres enfants pour
qui l’école devient un rêve, à cause
de leurs parents. «Dieu merci, ma
fille, contrairement à mes neveux
et d’autres voisins, a échappé de
justesse à la non-scolarisation»,
témoigne-t-elle. Je veux qu’elle
continue ses études, ajoute-t-elle.
Pendant quatre longues années,
son quotidien se résumait aux va
et vient entre les APC et les tribu-
naux pour que sa fille soit admise,
à temps, à l’école. La maman avait
retrouvé espoir après la promulga-
tion de la charte pour la paix et la
réconciliation nationale que sa
fille, actuellement en 4e année pri-
maire, puisse bénéficier d’une
prise en charge psychologique.
«Elle oublie beaucoup et elle se
concentre mal sur ses cours. Cela
m’inquiète et je crois que, psycho-
logiquement, elle est touchée par
tout ce que j’ai enduré et qu’elle
est en train de subir elle aussi»,
nous témoigne la femme qui

affiche son regret que sa fille ne
soit pas prise en charge par un
psychologue à l’école. Pour cette
maman, de toutes les démarches
annoncées depuis 2005 en faveur
de ces enfants par le ministère de
la Solidarité et celui de l’Education
nationales, il n’y a que la prime de
scolarité, fixée à 2 000 dinars,
qu’elle continue d’apercevoir, au
même titre que tous les enfants
démunis !
Fatiha remercie Dieu : «Hamdoul-
lah, c’est mieux que rien.» Livres
gratuits, trousseaux scolaires…
cette famille n’a rien vu venir. C’est
grâce aux dons du collectif Bnat
Fatma Nsoumer, présent en force
dans les quartiers de Bougara, que
certaines familles arrivent à survive.

- Mais comment alors vous
vous en sortiez pendant que
votre mari était au maquis ?

Hésitante, elle finit par répondre :
«Nous avons toujours eu des
salaires de la part du groupe armé,
ils étaient reçus régulièrement.
Nous n’avons jamais été dans le
besoin. Mais après…» 

Amel et les autres 
Amel aujourd’hui vit grâce aux
dons de bienfaiteurs. Il nous a été
impossible de lui arracher
quelques mots. Très méfiante et
timide, la fille ne répond jamais à
nos questions. Elle ne révèle même
pas son nom. C’est sa cousine,
Zhor, qui ne connaît pas non plus
son père, qui répond parfois à sa

place. Elle dit qu’elle est mal
classée à l’école. Amel réplique en
colère : «Nous avons un mauvais
professeur, il ne sait rien faire
d’autre que frapper.» 
Profitant de sa colère, nous insis-
tons pour lui poser quelques ques-
tions. Amel oppose un non caté-
gorique : «Pourquoi me posez-
vous toutes ces questions ? Pour
les publier dans le journal ?» 
Les filles, Amel, Zhor et Nardjess,
orphelines également de leurs
pères morts au maquis, sont
traitées comme des adultes. Pas de
décolletés, pas de vêtements
courts ; l’une d’elles porte en per-
manence un foulard à la maison.
Vous portez déjà le hidjab ? Non,
pas encore, mais j’ai pris l’habitu-
de de porter ce petit foulard,
répond Zhor. L’autre est vêtue
d’une tenue très stricte, une
longue liquette avec un pantalon
large. 
Zhor et Nardjess sont des cou-
sines. Elles vivent également chez
la vieille Zineb, leur grand-mère
maternelle, mère de Fatiha. Zineb
semble très affectée par son destin
et par celui de ces filles. Tous ses
petits-fils et ses petites-filles sont
des orphelins. 
En tout, elle a trois filles et un
garçon. Les filles ont toutes perdu
leur mari au maquis, et l’unique
garçon, après qu’il eut rejoint le

groupe armé en 1994, est porté
disparu en compagnie de sa
femme depuis 1997. Le couple a
laissé dernière lui Abdellah et Fati-
ma. Cette dernière vit aussi chez sa
grand-mère paternelle. 
Si Amel a de la chance d’être régu-
larisée au niveau de l’état-civile
avant l’âge de scolarisation, son
cousin Abdellah et sa sœur n’ont
été admis à l’école qu’au-delà de 
6 ans ! 
Ces deux enfants n’ont pas connu
leur père. Le garçon avait à peine
40 jours lorsque ses parents ont
disparu et la fille en avait deux ans.
Pour cette rentrée, le garçon est
admis dans la classe de 5e année
primaire.

Sortez vite, l’inspecteur arrive 
Comme Nardjess, Amel ou Abdel-
lah, ils sont nombreux à vivre la
même situation. Les statistiques
officielles parlent de 600 cas, selon
M. Djamel Ould-Abbès, ministre
de la Solidarité nationale. Mais
pour le collectif, chaque cas est un
drame. 
Le ministre s’est engagé, lors
d’une de ses sorties médiatiques, à
prendre en charge ces enfants mis
au monde aux maquis, sur les
plans psychologique et éducatif, et
ce, même après leur inscription à
l’école. Lorsque nous avons voulu
vérifier ces promesses sur le ter-
rain, certaines familles ont affiché
leur étonnement. «De toute façon,
nous n’avons rien vu», disent-elles.
Vrai ou faux ? Le constat est tout
autre, selon les familles et mêmes
le collectif de Bnat Fatma Nsou-
mer. 
Sur le terrain, si ces enfants sont
scolarisés, grâce à la gentillesse
exceptionnelle de quelques direc-
teurs d’école, ils sont cependant
appelés à s’absenter contre leur
volonté. En effet, les enseignants
ou le directeur leur ordonnent de
ne pas venir en classe s’ils devaient
y avoir une inspection. Pour ces
enfants, les cours deviennent
presque un «péché». Dans la
mesure où c’est le directeur qui
nous rend un service, l’inspecteur
ne doit absolument pas se douter
de quelque irrégularité que ce soit.
De ce fait, l’élève ne doit pas res-
ter en classe, nous explique le
même collectif. S’ils arrivent égale-
ment à franchir tous ces obstacles
durant l’année scolaire, l’élève,
après beaucoup d’efforts, est
interdit de l’examen de la 6e, en
l’absence des pièces administra-
tives. NN..  OO..

LLEESS  AAVVOOCCAATTSS  en charge des dossiers d’affiliation
trouvent du mal à défendre leurs affaires. La raison
? Le vide juridique qui caractérise ce domaine. 
Les magistrats se limitent, en l’absence d’articles
précis sur ces cas, à appliquer l’article portant sur
l’affiliation du code de la famille. Les avocats
demandent que le gouvernement fasse en sorte que
ces enfants aient un statut spécifique pour pouvoir
régler le plus rapidement possible leur cas. Une avo-

cate, que nous avons rencontrée à Bougara, dit être
optimiste en espérant une évolution de la charte
pour la paix à l’avenir. Même si les magistrats font
des efforts pour éviter les lenteurs judiciaires en
faveur de ces enfants, certains dossiers restent sans
suite, dans la mesure où les PV de décès des pères
ne sont toujours pas délivrés. Ils ne seront délivrés
qu’après l’enquête des services de la Gendarmerie
nationale. NN..  OO..  

Pas de référence juridique pour 
les magistrats

LLee  JJeeuunnee  IInnddééppeennddaanntt ::  VVoouuss  êêtteess  eenn  ccoonnttaacctt
ppeerrmmaanneenntt  aavveecc  cceess  eennffaannttss..  CCoommmmeenntt  ppaarrvvee--
nneezz--vvoouuss  àà  jjuuggeerr  lleeuurr  ééttaatt  ppssyycchhoollooggiiqquuee  ??
MMmmee  DDaalliillaa  ZZaakkaall ::  Etant en contact perma-
nent avec ces enfants, je tiens à vous dire
que leur état psychologique est entre la dou-
leur et la violence. Depuis quelques années,
ils étaient hystériques et nerveux. Un com-
portement difficile à expliquer dans la mesu-
re où certains parlent peu et restent
réservés. 

AA  vvoottrree  aavviiss,,  qquueellllee  eesstt  llaa  ssoolluuttiioonn  àà  cceettttee
ssiittuuaattiioonn ??  
Psychologiquement, je vous rassure que le
collectif a mis à leur disposition des psycho-
logues pour leur parler. Des groupes de dis-
cussions se tiennent chaque lundi. Les résul-

tats sont inattendus et incroyables. Les
enfants deviennent plus souples et attentifs.
Ils chantent, dansent et rient. Il ne s’agit plus
de la haine que nous avons ressentie au pre-
mier jour de leur réception. Ils ont fini par
coopérer avec le psychologue. Il faut égale-
ment savoir que chaque cas est différent de
l’autre. Notre but est de créer de la chaleur
entres eux pour que demain ils seront en
mesure de se respecter. Vous remarquez
d’ailleurs que le collectif reçoit également
des enfants victimes de la tragédie nationa-
le, contrairement aux autres, lesquels leurs
pères avaient été tués par les terroristes.
Dans cette salle, nous recevons les deux
catégories. Elles ont parfaitement compris
qu’elles sont appelées à vivre ensemble et à
enterrer la hache de guerre. Je vous annon-

ce, à la même occasion, que nous comptons
à partir de ce mois collaborer avec la fonda-
tion Boussebssi afin de prendre en charge
psychologiquement les enfants victimes de
traumatismes. 

DD’’aaiilllleeuurrss,,  vvoouuss  lleeuurr  ddoonnnneerr  ddeess  ccoouurrss  ssuurr  lleess
ddrrooiittss  ddee  ll’’hhoommmmee ??
Effectivement. C’est une initiation à cet
important chapitre. Avec cette démarche,
nous tentons à fermer avec eux la brèche
que les groupes armés ont ouverte. Ils sont
souvent conscients de leur situation. Nous
sommes en train d’ailleurs de préparer, à
l’aide d’une scénariste et de Mme Ouared,
une pièce théâtrale sur ce thème. Une façon
d’inculquer ce sujet à ces enfants et de faire
passer ensuite le message aux autres.

PPaarrlloonnss  jjuusstteemmeenntt  ddeess  aauuttrreess..  AAvviieezz--vvoouuss  ssaaiissii
lleess  aauuttoorriittééss  ccoonncceerrnnééeess  ssuurr  llaa  nnéécceessssiittéé  dd’’aaii--
ddeerr  cceess  eennffaannttss ??
Evidemment, nous avons saisi les ministères
de la Justice, de l’Intérieur, le wali et le chef
de daïra. 
Nous les avons saisis par écrit. Mais la situa-
tion est presque la même. Je me demande
parfois a-t-on vraiment envie que ces
enfants sortent du marasme ? Y a-t-il une
volonté politique pour eux ? Vous me parlez
des annonces faites par le ministre en faveur
de ces enfants, il n’a qu’à venir les voir. C’est
l’absence totale de l’Etat. 
Où est donc la faille ? 
La charte a oublié ce point essentiel.

NN..  OO..

Mme Dalila Zakal, présidente du collectif Bnat Fatma Nsoumer, au JI : 

La charte a oublié ces enfants

UUnnee  pprriissee  eenn  cchhaarrggee  ppssyycchhoollooggiiqquuee  ss’’iimmppoossee  ppoouurr  cceess  eennffaannttss..  
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